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Les “Verts” n’ont en effet 
plus connu la défaite à 
l’extérieur depuis 7 ans, 

selon le site spécialisé en 
statistiques et données chiffrées 
Sofascore. Grâce au nul décroché 
lundi face à la Guinée, les 
Fennecs ont porté leur série à 18 
matchs éliminatoires consécutifs 
sans revers à l’extérieur, depuis 
novembre 2018. Sur ces 18 
rencontres disputées hors de leurs 
terres, les Algériens ont remporté 
13 victoires, pour 5 matchs nuls. 
La JS Kabylie rassure : Medane 
se remet après une opération 
réussie. 

L’équipe nationale algérienne a signé une performance remarquable dans les matchs 
qualificatifs à la CAN et à la Coupe du monde disputés loin de ses bases.  

Yeray Álvarez, 
défenseur de 
l’Athletic 

Bilbao, a été suspendu 
10 mois par l’Union 
européenne de football 
(UEFA) après avoir 
été contrôlé positif à 
un produit dopant. 
Le joueur a subi un 
test antidopage le 1er 
mai, à l’occasion d’un 
match de Ligue 
Europa. L’analyse de 
son échantillon, 
réalisée par un 
laboratoire accrédité 
par l’Agence mondiale 
antidopage (AMA), a 
révélé la présence de 
canrénone, une 
substance interdite en 
compétition comme 
hors compétition. 
Le 2 juin dernier, 
Álvarez avait accepté 
de manière volontaire 
une suspension 

provisoire à partir de 
cette date. Après 
l’ouverture de la 
procédure 
disciplinaire le 10 
juin, les inspecteurs de 
la commission 
d’éthique et de 
discipline de l’UEFA 
ont mené une enquête, 
puis transmis le 
dossier à l’instance 
disciplinaire 
compétente. Réunie le 
19 août, la 
commission de 
discipline de l’UEFA a 
décidé de suspendre le 
joueur pour une durée 
de 10 mois, à compter 
du 2 juin, date du 
début de sa suspension 
provisoire, et jusqu’au 
2 avril. Cette sanction 
a été motivée par une 
violation non 
intentionnelle des 
règles antidopage. 

La Fédération d’Azerbaïdjan se sépare de Fernando Santos  

La Fédération 
azerbaïdjanaise de 
football a 

officiellement annoncé lundi 
le limogeage de l’entraîneur 
portugais Fernando Santos, à 
la suite de la lourde défaite 
(0-5) concédée face à 
l’Islande lors de 
l’éliminatoire européenne de 
la Coupe du monde 2026. 
Nommé en juin 2024 à la 
tête de la sélection, Santos, 
70 ans, n’a jamais réussi à 
trouver la recette du succès. 
En onze rencontres, son 
équipe a enregistré 

seulement deux matchs nuls 
pour neuf défaites, la 
dernière en date marquée par 
un naufrage défensif contre 
l’Islande, qui a inscrit cinq 
buts en seulement une demi-
heure de jeu. La Fédération a 
précisé que le sélectionneur 
des moins de 21 ans, Aykhan 
Abbasov, assurerait l’intérim 
lors du prochain match 
contre l’Ukraine, prévu ce 
mardi dans le cadre des 
qualifications. Fernando 
Santos, qui avait mené le 
Portugal au sacre à l’Euro 
2016 puis en Ligue des 

Nations 2019, quitte donc 
l’Azerbaïdjan sans la 

moindre victoire, moins d’un 
an après son arrivée. 

Les “Verts” invaincus  
à l’extérieur depuis 7 ans 

Un médicament
entraîne la suspension
d’Álvarez 

Hakim Medane : 

intervention 
chirurgicale 
réussie 

La direction de la JS 
Kabylie a tenu à 
rassurer les supporters 

du club quant à l’état de 
santé du directeur général 
sportif, Hakim Medane. Dans 
un communiqué officiel, elle 
a affirmé que ce dernier se 
porte bien après avoir subi 
une intervention chirurgicale 
réussie. Le communiqué 
précise : « M. Hakim 
Medane, directeur général 
sportif, se porte bien à la 
suite d’une opération réussie. 
Nous lui souhaitons un 
prompt rétablissement et 
attendons avec impatience 
son retour parmi nous».   
Cette nouvelle a été accueillie 
avec un grand soulagement 
par les supporters des 
“Canaris”, qui ont exprimé 
leur solidarité et formulé 
leurs vœux de rétablissement 
rapide pour Medane, afin 
qu’il reprenne bientôt ses 
fonctions à la tête de la 
direction sportive du club. 

Lancement de la 3e session 
pour la licence CAF A à Fouka 

Le département formation 
de la direction technique 
nationale (DTN), a lancé 

une nouvelle session de 
formation d'entraineur pour 
l'obtention de la licence CAF A, a 
annoncé, la Fédération algérienne 
de football (FAF) dans un 
communiqué. Inscrite dans le 
programme 2025-2026, cette 
session est destinée au troisième 
groupe de stagiaires et se déroule 
au Centre de regroupement et de 
préparation de l’élite sportive de 
Fouka (Tipaza). La lancement 
des travaux a été présidé par le 
directeur technique national, Ali 
Moucer, qui a présenté aux 
participants les principaux axes 
du premier module, en présence 
du chef du département 
formation, Karim Kaced. Le 

premier module, combinant les 
cours théoriques et applications 
pratiques, est animé par le DTN 
en collaboration avec des 
formateurs affiliés à la 
Confédération Africaine de 
Football (CAF). La session se 
poursuivra jusqu’au 11 
septembre et regroupe 25 
stagiaires
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Le sélectionneur de l’équipe
nationale algérienne, Vladimir
Petković, s’est dit globalement 
satisfait du nul (0-0) concédé face
à la Guinée, en soulignant 
que les “Verts” gardent toujours 
leur sort en main.La rencontre 
s’est disputée ce lundi au stade
Mohammed V, 
pour le compte de la 8e journée 
des éliminatoires  de la Coupe 
du monde 2026.

Àl’issue du match, Petković a déclaré :
« Notre destin reste entre nos mains.
J’ai félicité les joueurs dans les vesti-
aires pour leurs efforts. La Guinée est

une bonne équipe. Nous aurions pu gagner si
nous avions mieux exploité nos occasions, mais
l’essentiel est d’avoir écarté ce concurrent direct
de la course au Mondial. » Sur le plan défensif,
il a ajouté : « Nous n’avons pas encaissé de buts,
ce qui est positif face à une équipe qui compte
un grand attaquant comme Guirassy. »
Concernant ses choix offensifs et l’absence de
certains joueurs, il a expliqué : « Nous avons 26
joueurs, mais seuls 16 peuvent participer. Mon
souhait de renforcer le secteur offensif m’a
poussé à garder plus d’attaquants sur le banc. Il
n’était pas possible de faire jouer tout le monde,
comme Belaili par exemple. »
Évaluant la prestation adverse, il a nuancé : « Je
ne suis pas d’accord pour dire que la Guinée a
été meilleure. En seconde période, nous avons
été solides et nous avons montré une vraie per-
sonnalité. » Il a aussi mis en avant le niveau du
football africain : « Il faut respecter les sélec-
tions africaines. Le Maroc a réalisé quelque

chose d’exceptionnel lors du
dernier Mondial, cela prouve
que tout est possible. »
À propos du manque de réal-
isme devant le but, Petković a
précisé : « Il est difficile de
reproduire à l’entraînement des
situations de 1 contre 1 ou de 2
contre 1 face au gardien. Ce n’est
pas fréquent de rater trois face-à-
face. Je pense qu’en octobre nous
serons mieux préparés physique-
ment et mentalement. » Enfin,
concernant la Coupe d’Afrique
des nations, il a conclu : « La
CAN est encore loin. Notre prior-
ité est de bien négocier les matchs
d’octobre, puis nous penserons à
novembre et à la préparation du
tournoi. »

Lydia. K 

PETKOVIĆ APRÈS LE NUL FACE À LA GUINÉE : 

« Notre destin 
est entre nos mains»

La Fédération algérienne de football
(FAF) est sur le point de conclure un
accord avec son homologue somali-

enne afin que la prochaine rencontre entre les
deux sélections, comptant pour la 9' journée
des éliminatoires africaines de la Coupe du
monde, se joue en Algérie au lieu de la
Somalie, dont le stade n’est pas homologué.
Selon plusieurs sources médiatiques rap-
portées hier, la fédération somalienne n’y voit
aucun inconvénient et les négociations entre
les deux parties avancent dans le bon sens.
Pour rappel, la Somalie a déjà accueilli ses
adversaires lors de ces qualifications dans dif-
férents stades neutres, comme à Kampala
(Ouganda), au Maroc ou encore au
Mozambique. Ces déplacements répétés ont
considérablement fatigué ses joueurs et rendu
leur parcours compliqué. C’est pourquoi la
fédération somalienne estime qu’un match en
Algérie lui offrirait une certaine stabilité.
Il est à noter que la sélection somalienne est
déjà éliminée de la course à la qualification,

tandis que ce rendez-vous sera crucial pour les
coéquipiers de Riyad Mahrez, appelés à
sceller leur billet pour le Mondial.
Les deux prochaines rencontres, face à la
Somalie puis à l’Ouganda, revêtent une
importance capitale pour les Verts qui visent
une qualification rapide. Si le match contre la
Somalie est effectivement programmé en
Algérie, au stade du moudjahid Hocine Aït
Ahmed de Tizi Ouzou ou au stade Miloud
Hadefi d’Oran, cela constituerait un avantage
non négligeable pour les Algériens, qui
évolueraient ainsi dans les meilleures condi-
tions avant d’aborder la dernière journée con-
tre l’Ouganda, laquelle pourrait se transformer
en véritable fête. Pour rappel, l’Algérie
occupe la tête du groupe G avec 19 points.
Trois unités seulement, sur les deux derniers
matchs face à la Somalie et l’Ouganda, suffi-
raient aux Fennecs pour valider officiellement
leur qualification à la Coupe du monde, sans
attendre les résultats des autres sélections.

Akram. K 

D’UN COMMUN ACCORD ENTRE LES DEUX FÉDÉRATIONS

Vers un match Algérie – Somalie à Tizi Ouzou

L’ENTRAÎNEUR DE LA GUINÉE, PAULO DUARTE 

« Heureusement que Petković 
a aligné Amoura en pointe »

L’entraîneur de la
Guinée, Paulo Duarte,
a suscité beaucoup de

débats par ses déclarations après
le match face à l’Algérie, soldé
par un nul vierge (0-0) au stade
Mohammed V de Casablanca,
dans le cadre de la 8ejournée des
éliminatoires de la Coupe du
monde 2026.
Le technicien portugais n’a pas
caché son soulagement devant
certains choix de Vladimir
Petković. Il a déclaré : «
Heureusement que Petković a
aligné Amoura en pointe. Nous
redoutions énormément sa
vitesse et ses débordements sur
le côté gauche. » Ces propos traduisent clairement la crainte qu’inspire à
Duarte l’attaquant de Wolfsburg, considéré comme l’une des armes offen-
sives majeures des “Fennecs” grâce à sa rapidité et sa capacité de dribble.
Duarte n’a pas hésité non plus à souligner la supériorité de son équipe
dans la création d’occasions : « Nous avons pu nous procurer quatre
occasions nettes, tandis que l’équipe algérienne n’en a créé que trois. »
Par ce discours, l’entraîneur guinéen a voulu mettre en avant que son
équipe avait été plus dangereuse sur le plan offensif, estimant que les
choix tactiques de Petković avaient finalement servi les intérêts de la
Guinée. Ces déclarations risquent d’alimenter davantage le débat
autour des options du sélectionneur suisse, déjà critiqué pour son
utilisation des joueurs et sa difficulté à exploiter pleinement le
potentiel offensif des “Verts”.

Lydia. K 
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Elyas. Ch  
 

En l’espace de dix 
jours, les Canaris 
affronteront le 

MCO, l’ES 
Mostaganem, puis 
Bibiani Goldstars au 
Ghana dans le cadre du 

premier tour préliminaire 
de la Ligue des 
champions d’Afrique. À 
ce rythme, difficile pour 
le technicien allemand 
d’imposer une forte 
charge de travail à des 
éléments en retard 
physiquement. Les longs 
déplacements risquent 
d’accentuer la fatigue, 
rendant indispensable la 
récupération plutôt qu’un 
travail intensif. 
Zinnbauer admet que le 
manque de cohésion et la 
forme inégale de certains 
cadres compliquent son 
chantier. Les 
observateurs ont 
d’ailleurs constaté que 
les coéquipiers de 
Boudebouz peinent à 
finir leurs matchs avec la 
même intensité que l’an 
dernier, où ils avaient 
pourtant impressionné 
en seconde partie de 
saison. 

Une équipe-
type encore 
introuvable 

Le choix du onze 
de départ devient 
un véritable casse-
tête. Des joueurs 
comme Akhrib et 
Lahmeri, titulaires lors 
de la première sortie face 
à l’ESBA, ont 
rapidement perdu leur 
place en raison de 
prestations insuffisantes. 
Merghem, aligné face à 
Akbou, est lui aussi 

passé 
à côté, 

tout comme Boudjemaâ 
et Nechat, encore loin de 
leur meilleur niveau. 
Dans ce contexte, 
Zinnbauer demande de la 
patience aux supporters. 
Il sait que sans leur 
soutien, la tâche sera 

compliquée avant la 
trêve hivernale, moment-
clé pour corriger le tir. 
Tout n’est pas négatif 
cependant : Bada, 
Messaoudi, Hadid, 
Hamidi, Benchaâ et 
Mahious ont apporté de 
la fraîcheur et montré un 
potentiel intéressant. 
Mahious, en particulier, 
reste précieux par son 
activité offensive même 
s’il lui manque encore un 
but pour lancer sa saison. 

JS Kabylie  CS Constantine  

Cviko réorganise
son équipe avant
le choc face à l’ESS 

Le CS Constantine 
prépare un 
déplacement 

délicat jeudi au stade du 
8-Mai-1945 pour 
affronter l’ES Sétif dans 
le cadre de la 4e journée 
de Ligue 1 Mobilis. 
L’entraîneur bosnien 
Rusmir Cviko compte 
apporter plusieurs 
ajustements afin 
d’éviter de revivre les 
mêmes erreurs que lors 
de la rencontre face au 
Mostakbel Rouissat. 

Tosin enfin lancé 

Resté en marge du 
groupe lors des trois 
premières journées, 
l’attaquant nigérian 
Amowele Tosin devrait 
faire son apparition 
dans le onze. Cviko 
espère en lui une 
solution offensive, lui 
qui a déjà alerté la 
direction sur le besoin 
urgent de renforts dans 
l’axe et en pointe. Dans 
ce sens, le club songe à 
recruter rapidement un 
joueur international 
africain libre, profitant 
de la possibilité offerte 
par la réglementation 
FIFA même après la 
clôture du mercato en 
Algérie. 

Rabii forfait, charnière 
à recomposer 

Le CSC devra composer 
sans Miloud Rabii. Le 
défenseur central 
souffre d’une blessure 
aux ischio-jambiers et 
sera indisponible 
environ trois semaines. 
Pour combler ce vide, 
Cviko songe à associer 
Ndiaïe et Bouderama en 
défense, avec l’option 
Draoui ou Benmoussa 
en soutien. 

Retour incertain de 
Bouhalfaya 

Le gardien Zakaria 
Bouhalfaya, de retour 
de sélection nationale, 
pourrait être ménagé en 
raison de la fatigue, ce 
qui laisserait encore une 
chance à Nasir, aligné 
avec régularité depuis 
deux matchs. 

Tabousba reste 
jusqu’en 2026 

Bonne nouvelle enfin 
pour le milieu burkinabé 
Salifou Tabousba, qui a 
repris l’entraînement. 
Courtisé pour une 
séparation à l’amiable, il 
a préféré poursuivre son 
aventure avec le CSC 
jusqu’en juin 2026. 

Halim. B  

Zinnbauer face au casse-tête 
de la gestion physique 

L’international 
algérien Amine 
Chiakha a 

expliqué que la 
principale raison qui l’a 
poussé à quitter le FC 
Copenhague pour 
rejoindre Vejle Boldklub 
(Danemark), sous forme 
de prêt, est son désir 
ardent de figurer dans la 
liste de l’équipe 
nationale lors de la 
Coupe d’Afrique des 
Nations et du Mondial 
2026. 
Dans des déclarations 
relayées par la chaîne 
danoise Kampo, Chiakha 
a confié : « Au départ, le 
choix de rejoindre Vejle 

Boldklub sous forme de 
prêt était une décision 
personnelle, prise en 
concertation avec la 
Fédération algérienne. Je 
ressentais le besoin de 
jouer régulièrement, 
surtout qu’il y a de 
grandes compétitions à 
l’horizon comme la CAN 
en hiver et la Coupe du 
monde en été. Je devais 
absolument apparaître de 
façon convaincante 
durant ces périodes 
importantes. » 
Et d’ajouter : « Jouer de 
façon régulière est 
devenu une nécessité 
pour espérer être 
convoqué en équipe 

nationale. Représenter 
l’Algérie est le rêve de 
tout joueur, et c’est ce 
qui m’a poussé à franchir 
ce pas en accord avec la 
Fédération concernant 
mon avenir. C’est la 
principale raison qui m’a 
amené à partir en prêt, 
afin de trouver plus de 
temps de jeu. » Ces 
déclarations traduisent 
clairement les défis 
auxquels Amine Chiakha 
est confronté dans sa 
quête de réaliser son rêve 
de porter le maillot des 
Verts, au moment où 
l’Algérie s’apprête à 
disputer la CAN au début 
du mois de décembre, 

avant de viser une 
qualification pour la 
Coupe du monde 2026 à 
travers les éliminatoires 
en cours. À noter 
qu’Amine Chiakha a déjà 

disputé deux matchs avec 
la sélection algérienne, 
avant de manquer les 
stages des mois de juin et 
septembre derniers. 

Lydia. K  

Chiaha a choisi de rejoindre Vejle Boldklub pour Le CAN et le Mondial 

La JS Kabylie traverse un début de saison délicat. Après deux semi-échecs, dont le 
dernier face à Akbou, l’entraîneur Josep Zinnbauer avait promis de remettre ses joueurs 
à niveau sur le plan physique, surtout ceux qui avaient raté la préparation estivale. Mais 

le calendrier chargé redistribue les cartes. 

Le CR Belouizdad 
recevra la JSS 
au stade 
Hamlaoui de 
Constantine 

La Ligue de 
football 

professionnel a dévoilé 
hier mardi le 
programme des 
rencontres de la 4e 
journée du 
championnat, prévues 
entre jeudi et samedi. 
Dans ce cadre, le CR 
Belouizdad accueillera 
la JS Saoura samedi 
prochain, au stade 
Chahid Hamlaoui de 
Constantine, à partir 
de 19h00. Lors de la 2e 
journée, le Chabab 
avait déjà reçu 
l’Atlético Parado au 
stade du 20-Août-55, en 
raison de la fermeture 
des stades du 5-Juillet 
et Nelson-Mandela 
pour des travaux de 
réaménagement. 
Cependant, cette 
rencontre s’était 
disputée à huis clos, 
suite aux réserves 
émises par la 
Commission 
d’homologation 
concernant les gradins 
de l’enceinte. Par 
ailleurs, l’entraîneur 
Sven Ramovic et 
plusieurs joueurs 
s’étaient montrés 
opposés à l’idée de 
rejouer au 20-Août-55, 
ce qui a poussé la 
direction du club à 
opter pour le stade 
Hamlaoui de 
Constantine, en 
attendant la 
réouverture des 
enceintes de la capitale. 

Fares.B  
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US KHENCHELA 

Le nul face au CR Belouizdad
complique les comptes

Mellali rejoint 
les entraînements 

du CR Belouizdad
Le nouveau renfort du CR Belouizdad, Farid El Mellali,

a participé à la séance d’entraînement de l’équipe,
tenue lundi. La direction du CRB avait officialisé la

signature de l’ancien joueur du club français d’Angers lors de la der-
nière journée du mercato estival, une recrue considérée comme la plus
marquante pour les « enfants de Laâqiba » cet été. La page officielle

du club a diffusé des photos de Farid El Mellali lors de sa première
séance avec le groupe, ballon au pied, signe de sa pleine disponibilité

pour intégrer rapidement la compétition. Le CR Belouizdad prépare la
réception de la JS Saoura, samedi prochain, pour le compte de la 4e

journée du championnat professionnel. Ce match pourrait marquer les
débuts d’El Mellali sous les couleurs rouge et blanc.

Mahdi. Ch 

L’US Khenchela traverse
quelques difficultés à domici-
le après avoir concédé un

second match nul de suite au stade
Chahid Hammam Ammar. Ce résultat
laisse échapper quatre points précieux
qui auraient permis au club de s’ins-
taller dans le trio de tête, surtout qu’il
avait signé une victoire importante à
l’extérieur face à la JS Saoura. L’USK
avait entamé la saison par un nul à
domicile contre l’ES Sétif (1-1), et le
scénario s’est répété face au CR
Belouizdad lors de la dernière journée. 
Les coéquipiers du gardien Letim
menaient pourtant au score en premiè-
re période avant de concéder une éga-
lisation surprise au milieu de la secon-
de mi-temps, ce qui les a privés des
trois points. L’entraîneur Djilali
Bahloul n’a pas caché sa déception
après ce deuxième faux pas à domicile,
soulignant que son équipe avait
affronté un adversaire de valeur et que
le manque de réalisme devant le but
avait coûté cher. Il a insisté sur la
nécessité de tirer les enseignements de
ce match pour mieux préparer les pro-
chaines échéances, à commencer par le
déplacement périlleux de samedi pro-

chain face à l’USM Alger.
Le même constat a été fait
par l’attaquant Jaouchi,
qui a minimisé l’impact
de ce nul concédé face
au CRB, rappelant que
la saison ne fait que
commencer et que
l’équipe apprendra
de ses erreurs. Il a
également mis en
avant les signes
positifs qui lais-
sent présager de
bonnes choses
pour l’avenir, appe-
lant les supporters à conti-
nuer de soutenir leur équipe
afin de l’encourager à affi-
cher un meilleur visage au fil
des journées. Au classement,
l’US Khenchela occupe la 4e

place avec 5 points (deux nuls
et une victoire), derrière le lea-
der l’Olympique Akbou (7
points) et ses poursuivants
directs, le CS Constantine et
Mostakbel Rouissat, qui comptent
chacun 6 points.

Karim. H 

MC ORAN

Juan Carlos Garrido nouvel
entraineur 

Le MC Oran a annoncé,
lundi soir, l'arrivée de
l’entraîneur espagnol
Juan Carlos Garrido à

la tête de l’équipe première évo-
luant en Ligue 1 de football pour
succéder à Hubert Velud, démis-
sionnaire de son poste il y a
quelques semaines. Cette nomina-
tion intervient alors que le club a
déjà disputé les trois premières
journées du championnat de
Ligue 1 Mobilis, où il a récolté 4
points (une victoire, un match nul
et une défaite). Né le 29 mars 1969,
Juan Carlos Garrido est un tech-
nicien espagnol expérimenté,
connu dans le milieu du football
africain et international pour ses
multiples passages dans des clubs
de renom. Son palmarès com-

prend notamment une coupe de la
CAF remportée avec Al-Ahly du
Caire (2014) ainsi que des expé-
riences en Europe, au Moyen-
Orient et en Afrique du Nord. Il a
également exercé en Algérie sous
les couleurs de l’USM Alger lors
de l’avant-précédent exercice.
Grâce à son profil et à sa philoso-
phie de jeu moderne, Garrido est
perçu, dans les milieux des
Hamraoua, comme une valeur
ajoutée technique importante
pour le club oranais, qui cherche à
retrouver son lustre d’antan. La
MC Oran avait initialement enga-
gé le coach Hubert Velud, mais les
deux parties ont résilié le contrat
d’un commun accord avant même
que le championnat ne commence.
Le choix de Garrido semble

répondre à une volonté de l’ad-
ministration du club de rectifier
le tir
rapide-
ment
e t

d e

miser
sur l’ex-
périence
d ’ u n
entraîneur
habitué aux
joutes afri-
caines, estiment
les observateurs. 

Akram. K 

L’USMA continue 
d’accueillir au stade

Mustapha-Tchaker

La direction de l’USM Alger a annoncé que la rencontre de son
équipe face à l’US Khenchela se disputera au stade Mustapha-
Tchaker de Blida. Les « enfants de Soustara » affronteront

l’US Khenchela samedi prochain, dans le cadre de la 4e journée du
championnat professionnel 2025-2026. Dans un communiqué publié
mardi, la direction du club a précisé que la Ligue de football profes-
sionnel a programmé ce match au stade Tchaker, à partir de 19h00.
Elle a également indiqué que 6 000 billets seront mis en vente vendre-
di 12 septembre au stade Omar-Hamadi, dès 9h00 du matin. À noter
que l’USM Alger avait déjà accueilli son voisin, le MC Alger, lors de
la 2e journée au stade Mustapha-Tchaker, en raison de la fermeture
des stades du 5-Juillet et Nelson-Mandela pour travaux de rénova-

tion.
Aymen. Ch 
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Après une série de matchs amicaux 

Le CAB règle ses affaires 
et mise sur un bon 

départ en championnat 
Le Chabab de Batna semble prêt pour le coup d’envoi du championnat de Ligue 2 prévu 

pour ce week-end. Sous la houlette de l’entraîneur Abdelnour Bousbiaâ, l’équipe a 
travaillé intensément afin d’assurer la préparation physique et technique de ses joueurs.  

AKRAM. K  
 

Depuis le début 
du mois 
d’août, le club 

a enchaîné les stages, 
notamment un 
regroupement fermé 
au complexe de 
Tikjda, ainsi qu’une 
série de matchs 
amicaux, dont le 
dernier face au 
Chabab Aïn Yagout. 
L’objectif est 
désormais clair : 
bien négocier la 
première 
journée contre le 
voisin, l’US 
Chaouia, et 
surtout éviter le 
scénario de la 
saison passée où 
le CAB avait 
entamé la 
compétition par une 
défaite face au même 
adversaire, sur le 
même terrain. La 
grande famille du 
club a également 
organisé une 
cérémonie de 
présentation des                   

joueurs 
en 

présence du wali de 
Batna et de 
représentants des 
autorités locales. 
L’événement, marqué 
par une atmosphère 
positive et une 

organisation réussie, 
est devenu une 
tradition chère à la 
direction du club, 
permettant ainsi aux 
supporters et aux 
partenaires de 
découvrir l’effectif 
avant le début officiel 
de la saison. Par 
ailleurs, le prix du 
billet pour le match 
face à l’US Chaouia a 
été fixé à 300 dinars. 
La vente des tickets 
débutera vendredi et 
samedi au stade 
Seffouhi. Le CAB 

pourra compter sur 
l’essentiel de ses 
joueurs ayant 
participé à la 
préparation estivale. 
Une seule absence 
est à signaler, celle 
de Mohamed Khélaf, 
victime d’une 
blessure à l’œil lors 
de l’amical contre le 
NRB Téléghma. Le 
joueur a subi une 
opération 
chirurgicale et 
observera un repos 
médical jusqu’au 21 
septembre prochain. 

L’US Chaouia peaufine sa préparation  

sans Fayçal Miibarki 

Le président Fethi Alloua optimiste pour l’avenir du club 

La JS Saoura 
devra se 
passer des 

services de son 
défenseur central, 
Fayçal Miibarki, 
pour environ un 
mois. Le joueur 
s’est blessé lors du 
dernier match 
disputé face à l’ES 
Sétif. 
Les examens 
médicaux ont révélé 
une fracture au 
niveau du coccyx, 
obligeant Miibarki à 
suivre un repos 
strict et un 
programme de soins 
sur une durée de 
quatre semaines, 
sous la supervision 

du staff médical du 
club. 
Selon le 
communiqué 
officiel de la 
formation du Sud, 
cette absence 
privera la JSS d’un 
élément défensif clé 
pour au moins cinq 
rencontres, dont 
l’affiche de ce 
vendredi contre le 
CR Belouizdad. Le 
retour du joueur est 
espéré pour la 10e 
journée face au MC 
Alger, mais il 
pourrait également 
réapparaître un peu 
plus tôt, lors du duel 
face à la JS Kabylie. 

R. S 

JS Saoura: un mois

La grande 
famille de l’US 
Chaouia 

s’attelle à finaliser les 
derniers réglages en 
vue du coup d’envoi 
du championnat de 
Ligue 2. L’équipe 
travaille depuis six 
semaines 
consécutives sous la 
direction de 
l’entraîneur 
Mohamed Takmara. 
Le président du club, 
Fethi Alloua, n’a pas 
caché son optimisme 
quant à l’avenir de 
l’USC, se disant 
rassuré par 
l’ambiance régnante 
et les efforts fournis 

tout au long de 
l’intersaison. 
Il a souligné que la 
direction avait veillé à 
effectuer des 
recrutements adaptés 
aux besoins de 
l’effectif, en 
concertation avec le 
staff technique. Le 
club a également 
organisé un stage de 
préparation à Alger et 
lancé les 
entraînements assez 
tôt, ce qui a facilité le 
travail du staff durant 
ces six semaines. Dix 
matchs amicaux ont 
par ailleurs été 
programmés afin de 
donner du rythme aux 

joueurs. 
L’effectif, composé de 
27 éléments, mêle des 
joueurs d’expérience 
et de jeunes talents 
désireux de montrer 
leurs capacités. De 
quoi placer l’US 
Chaouia dans une 
position favorable 
pour réaliser une 
saison honorable, 
avec comme objectif 
prioritaire un 
maintien confortable, 
puis une progression 
graduelle au fil de la 
compétition pour 
répondre aux attentes 
des supporters. 
Par ailleurs, le 
président Alloua a 

confirmé que l’équipe 
recevra ses 
adversaires au stade 
Zerdani Hassouna, 
désormais 
homologué, tout en 
disposant d’une autre 
option avec le 
complexe sportif 
également qualifié. 
Une situation jugée 
confortable du point 
de vue des 
infrastructures. Selon 
lui, cela impose un 
travail sérieux afin de 
défendre les couleurs 
du club et d’offrir une 
image positive en 
Ligue 2. 
À noter que l’US 
Chaouia entamera la 

saison par un 
déplacement à Batna 
pour affronter le 

Chabab local au stade 
du 1er Novembre. 

A.K  
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Avec vingt médailles au compteur, la nageuse paralympique a bouleversé le 
sport japonais. Un exploit dans un pays profondément patriarcal et longtemps 

répressif avec les personnes en situation de handicap. 

Mayumi Narita
la «reine de l’eau» 

des Jeux paralympiques 

www.almounasser.dz

Mayumi Narita 
s’occupe de sa mère. 
Elle travaille aussi 

pour une chaîne de télévision 
locale de Kawasaki, une ville 
d’environ 1,5 million 
d’habitants intégrée à la 
mégapole qu’est Tokyo. Elle 
passe enfin une partie de ses 
journées à l’école de natation 
Sakura, située dans la ville 

voisine de Yokohama. 
Mayumi Narita a des horaires 
aménagés : elle a perdu l’usage 
de ses jambes au collège à 
cause de la myélite, une 
maladie qui provoque une 
faiblesse musculaire. Son 
handicap ne l’empêche 
nullement d’être une nageuse 
d’exception, surnommée la « 
reine de l’eau ». Elle est la 
détentrice de vingt médailles – 
quinze d’or, trois d’argent et 
deux de bronze –, remportées 
lors de trois éditions (Atlanta 
1996, Sydney 2000, Athènes 
2004) des jeux Olympiques et 
Paralympiques (JOP). 
Un beau palmarès pour celle 
qui détestait la natation 
lorsqu’elle était enfant. Sa 
relation avec le handisport de 
haut niveau a d’ailleurs débuté 
par la course de 100 mètres en 
fauteuil roulant et le lancer de 
balle molle. Deux épreuves 
inscrites à une compétition 
nationale de handisport à 
laquelle participe Mayumi 
Narita, alors seulement âgée de 
23 ans, en 1993. Elle remporte 
la compétition et établit de 

nouveaux records dans ces 
disciplines. 
Poussée par un concurrent 
impressionné par sa 
performance, la jeune femme 
se lance dans la natation dans 
les mois qui suivent. Une 
période qui coïncide avec un 
second coup de massue : en 
1994, un accident de voiture la 
rend tétraplégique. 

Malgré ce destin cruel, 
l’athlète japonaise poursuit sa 
carrière et intègre 
définitivement l’histoire de la 
natation : après avoir brillé aux 
Jeux d’Atlanta en 1996 (deux 
médailles d’or, deux d’argent, 

une de bronze), elle glane six 
médailles d’or et une médaille 
de bronze à Sydney, en 2000, 
puis sept d’or à Athènes, en 
2004. 

S’imposer en tant que 
femme handicapée 

Ses victoires l’amènent à 
réaliser une autre performance 
: s’imposer, en tant que femme 
handicapée, au sein de la 
société japonaise, sévère à 
l’égard des personnes en 
situation de handicap et, 
surtout, basée sur un système 
patriarcal tenace. Mayumi 
Narita suscite pourtant de 
l’espoir. 
Comme lorsque le maire de 
Kawasaki, Takao Abe, la cite 
en préambule des Jeux 
d’Athènes, en 2004 : « La 
nouvelle que Mme Narita 
Mayumi pourrait remporter 
huit médailles aux jeux 
Paralympiques a réjoui les 
habitants de Kawasaki et nous 
a tous encouragés. » La 
victoire était pourtant loin 
d’être acquise. « Si les jeux 
Paralympiques permettent – 
dans une certaine mesure – de 
mettre en avant les questions 
liées au handicap, leur impact 
reste globalement peu 
significatif », regrette Ivanka 
Guillaume, doctorante en 
sociologie à l’Institut national 
des langues et civilisations 
orientales. 
« Les jeux Olympiques de 
1964, à Tokyo, ont été un 
moment où le Japon est apparu 

comme étant très en retard sur 
la question du handicap, 
rappelle de son côté Anne-Lise 
Mithout, maîtresse de 
conférences à l’université Paris 
Cité. Le Japon a développé une 
politique eugéniste durant 
l’après-guerre, avec des 

stérilisations forcées de 
personnes handicapées. » Face 
à la situation, une résistance 
naît au sein de l’archipel. Les 

années 1960 voient naître un 
mouvement militant des 
personnes handicapées, dont 
certaines mobilisations 
s’organisent conjointement 
avec des groupes féministes. 
Plusieurs décennies de 
combats qui portent leurs 
fruits. « Il y a eu énormément 
de travaux de mise en 
accessibilité qui ont été 
réalisés à partir des années 
1990 et encore plus dans les 
années 2000 », explique 
Ivanka Guillaume. Mayumi 
Narita accompagne le 
mouvement. 
Comment peut-il en être 
autrement, alors que la « reine 
de l’eau » tutoie les sommets 
de sa discipline ? L’obtention 
des JOP de 2020 par la ville de 
Tokyo a poussé le 
gouvernement à se pencher sur 

la question. Le Japon a ainsi 
signé la convention pour les 
droits des personnes 
handicapées de l’ONU, en 
2014, et promulgué une loi 
interdisant des discriminations 
à leur encontre en 2016. La 
nouvelle législation oblige 

notamment les institutions 
sportives à rendre accessibles 
leurs infrastructures. Trop tard 
pour Mayumi Narita, qui est au 

crépuscule de sa carrière. Mais 
l’ancienne championne 
continue sur sa lancée. 
Elle devient membre du 
comité d’organisation des Jeux 
de Tokyo 2020 et arpente 
l’archipel dans le cadre de 
conférences. Elle poursuit 
également ses entraînements. 
Comme si de rien n’était, avec 
la même ferveur, la même 
détermination. L’ancienne 
athlète réalise « 74 allers-
retours, soit une distance de 3 
700 mètres, en silence, 
rapporte le journal japonais 
Yomiuri en 2022. Il n’y a pas 
eu de pause pendant l’heure et 
demie. Les larmes coulaient 
naturellement de ses yeux et 
s’acc<Néant>umulaient dans 
ses lunettes ». Une grande 
dame qui continue de faire des 
vagues. 
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EN RAISON DE LA COUPE DU MONDE

La FIFA modifie la règle sur 
l’annulation des avertissements

Le Conseil exécutif de la
Fédération internationale
de football (FIFA) 
a décidé d’apporter 
des modifications au
règlement disciplinaire,
à moins d’un an du coup

d’envoi de la prochaine
Coupe du monde, 
organisée aux États-Unis,
au Canada et au Mexique
à l’été 2026 (du 11 juin
au 19 juillet).

La FIFA a annoncé un
amendement à l’article
68 du règlement disci-
plinaire lors de la

réunion de son Conseil exécutif,
tenue le 5 septembre dernier. La
décision est entrée immédiate-
ment en vigueur.
Selon des informations obtenues
par winwin, la modification
concerne l’article 68 relatif à
l’annulation des avertissements
dans les compétitions organisées
par la FIFA.
Jusqu’ici, le règlement permet-

tait d’effacer une seule fois les
avertissements accumulés, lors
du passage à la phase à élimina-
tion directe, à condition que ces
avertissements n’entraînent pas
de suspension. Avec la réforme
du format de la Coupe du monde
2026 – plus de matchs, davanta-
ge de phases et une durée géné-
rale de la compétition plus

longue, sans oublier le passage
de 32 à 48 sélections – la FIFA a
jugé nécessaire d’adapter ce dis-
positif. 
Le texte amendé stipule désor-
mais « La Commission de disci-
pline de la FIFA peut, à sa propre
initiative ou sur demande justi-
fiée et raisonnable d’une confé-
dération, annuler pour une

seconde fois les avertissements
qui n’ont pas entraîné d’expul-
sion ou de suspension. Cette
décision est définitive et ne peut
faire l’objet d’aucun appel. Lors
de l’évaluation d’une telle annu-
lation, la Commission doit
notamment tenir compte de l’in-
tégrité de la compétition et de
l’égalité de traitement entre les

équipes participantes. »

Un Mondial élargi 
à 48 équipes

La prochaine Coupe du monde
verra la participation de 48
sélections réparties en 12
groupes de 4 équipes. Les deux
premiers de chaque groupe, ainsi
que les huit meilleurs troisièmes,
accèderont au tour suivant.
Ainsi, 32 équipes se qualifieront
pour la phase à élimination
directe, qui commencera par les
seizièmes de finale (32e de fina-
le), puis les huitièmes, quarts,
demi-finales et enfin la finale.
Le tirage au sort officiel du
Mondial 2026 se tiendra le 5
décembre au Kennedy Center de
Washington, comme l’a annoncé
le président américain Donald
Trump. La compétition se dérou-
lera dans 16 villes : deux au
Canada, trois au Mexique et onze
aux États-Unis. D’ici au tirage,
l’identité de 42 des 48 nations
qualifiées sera connue, les six
dernières places étant attribuées
lors de barrages intercontinen-
taux programmés en mars.

Les éliminatoires euro-
péennes qualificatives
pour la Coupe du monde

2026, prévue aux États-Unis, au
Canada et au Mexique, se sont
poursuivies lundi soir. Les
grandes sélections ont confirmé
leur domination lors de cette

journée, à l’image de la Croatie,
de la Suisse et du Danemark, qui
avancent avec assurance vers le
Mondial. L’attaquant croate
vétéran Andrej Kramarić (34
ans) a particulièrement brillé,
reprenant la tête du classement
des buteurs des éliminatoires

grâce à une nouvelle réalisation
sous les couleurs de son équipe
nationale.
La Croatie a pris la première
place du groupe 12, devant la
République tchèque à la diffé-
rence de buts, après avoir sur-
classé le Monténégro (4-0) au
stade Maksimir de Zagreb.
Kristijan Jakić a ouvert la
marque d’une frappe lointaine,
suivi par Kramarić, auteur du
deuxième but et désormais en
tête des buteurs avec six réalisa-
tions. Lovro Majer et Ivan
Perišić ont ensuite scellé la vic-
toire en fin de rencontre. Grâce à
ce succès, les coéquipiers du
capitaine Luka Modrić portent
leur total à dix points en quatre
matchs (trois victoires et un nul).
De son côté, le Monténégro reste
bloqué à six unités à la quatriè-
me place, derrière les Îles Féroé

qui ont signé un précieux succès
en déplacement face à Gibraltar
(1-0) dans le même groupe.
La Suisse, quant à elle, poursuit
son excellent départ en battant la
Slovénie sur le score net de 3-0.
Les buts helvétiques, inscrits
tous en première période, por-
tent la signature de Nico Elvedi,
Breel Embolo et Dan Ndoye.
Avec ce deuxième large succès,
les Suisses confortent leur pre-
mière place du groupe 2 avec six
points en deux matchs, après
leur victoire 4-0 face au Kosovo
lors de la journée inaugurale.
Les Slovènes de Jan Oblak, eux,
restent derniers avec un seul
point.
Dans cette même poule, le
Kosovo a créé la surprise en
s’imposant face à la Suède (2-0).
Elvis Rexhbecaj et Vedat Muriqi
ont marqué dès la première mi-

temps, offrant à leur équipe trois
points précieux. Le Kosovo
occupe désormais la deuxième
place derrière la Suisse, alors
que la Suède peine et demeure
troisième avec un seul point
après deux rencontres.
Dans le groupe 3, le Danemark
s’est montré tout aussi convain-
cant en l’emportant en déplace-
ment contre la Grèce (3-0). Les
réalisations ont été signées par
Mikkel Damsgaard, Andreas
Christensen et Rasmus Højlund.
Les “Dynamites” danois pren-
nent ainsi la tête du groupe avec
quatre points, à égalité avec l’É-
cosse mais avec une meilleure
différence de buts. Les Écossais
ont eux dominé la Biélorussie
(2-0), grâce à un but de Che
Adams et un but contre son
camp du défenseur Zakhar
Volkov.

ÉLIMINATOIRES EUROPÉENNES DU MONDIAL :

Kramarić brille avec la Croatie, la Suisse frappe fort

L’entraîneur du FC Barcelone,
Hansi Flick (60 ans), a mis à
profit la trêve internationale,

marquée par le départ de ses stars en
sélection, pour élaborer un plan visant à
consolider la défense de l’équipe cata-
lane. Cette dernière montre des fragili-
tés depuis le début de saison, avec trois
buts encaissés par le gardien Joan
García (24 ans) lors des trois premières
journées de Liga. Selon le quotidien
espagnol Mundo Deportivo, Flick est
conscient des difficultés rencontrées
après le départ du défenseur espagnol
Iñigo Martínez (34 ans) vers le club
saoudien d’Al-Nassr en août dernier.
Une situation qui l’a poussé à définir

une stratégie claire, impliquant directe-
ment le président Joan Laporta (62
ans), afin d’identifier plusieurs profils
capables de répondre aux besoins du
technicien allemand. Le coach barcelo-
nais s’appuie actuellement sur Pau
Cubarsí, Eric García et Andreas
Christensen dans l’axe central.
Toutefois, il sait que la ligne arrière a
besoin de renforts notamment sur les
postes de latéraux droit et gauche. Les
limites défensives sont apparues lors du
match nul concédé face au Rayo
Vallecano (1-1), où les coéquipiers du
jeune talent Lamine Yamal ont même
frôlé la défaite. Toujours selon la pres-
se espagnole, Flick cible particulière-

ment le défenseur portugais Gonçalo
Inácio (24 ans), véritable patron de la
défense du Sporting Lisbonne. Le
Bayern Munich avait tenté de l’enrôler
l’été dernier sans succès, mais l’entraî-
neur allemand du Barça est convaincu
de pouvoir le séduire grâce à son projet.
Mundo Deportivo conclut en révélant
que Flick a soumis cinq noms à la
direction blaugrana. Mais en raison des
difficultés financières persistantes du
club, Joan Laporta devra réduire la liste
à un seul joueur. Flick, pour sa part,
reste déterminé à recruter Gonçalo
Inácio, qu’il considère comme le profil
idéal pour s’intégrer au style de jeu du
champion d’Espagne.

Flick profite de la trêve internationale pour renforcer la défense du Barça
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Le nom de Zinédine Zidane,
légende du Real Madrid, est
revenu en une des journaux
mondiaux après les révéla-
tions du quotidien
L’Équipe. 

Selon le média français, le
champion du monde 1998 a
commencé à préparer sa
future mission de sélection-

neur de l’équipe de France, succé-
dant à Didier Deschamps après la
Coupe du monde 2026.
Zidane, éloigné des bancs depuis
son départ du Real Madrid à l’été
2021, n’a jamais renoncé à son
grand rêve : diriger les “Bleus”.
Durant ces années, il a décliné plu-
sieurs offres prestigieuses venues
de clubs européens et de sélections
nationales, préférant patienter pour
cette opportunité historique. Il
avait failli toucher ce rêve après le
Mondial 2022 au Qatar, mais la
prolongation surprise de
Deschamps avait repoussé le pro-
jet. Cette fois, la donne a changé :
le départ de Deschamps après la

prochaine Coupe du monde semble
acquis, ouvrant la voie à Zidane.

Zidane débute sa prépara-
tion avec le soutien 
de Laurent Blanc

Selon L’Équipe, “Zizou” a déjà
entamé son travail de préparation,
scrutant les matchs des Bleus et
analysant minutieusement leurs
aspects tactiques. Le quotidien pré-
cise aussi qu’il bénéficie des
conseils de son ami Laurent Blanc,
actuel entraîneur d’Al-Ittihad en
Arabie saoudite et ancien sélection-
neur de l’équipe de France. Une
collaboration qui illustre sa volonté
de préparer avec sérieux cette étape
décisive pour le football français.

Le silence de la Fédération
française de football

De son côté, la Fédération françai-
se de football reste muette sur le
nom du futur sélectionneur.
Toutefois, les propos passés de son
président Philippe Diallo avaient
déjà semé le doute, celui-ci décri-
vant l’ancien coach du Real Madrid

comme une “icône du football fran-
çais et mondial”, signe clair de la
place particulière de Zidane dans le
sport tricolore.

Les joueurs déjà conquis 
par Zidane

Toujours d’après L’Équipe, les
joueurs des Bleus, à commen-
cer par Kylian Mbappé, se
réjouissent à l’idée d’évoluer
sous ses ordres. Les relations
privilégiées entre Zidane et
certaines stars de l’équipe
pourraient renforcer l’unité
du groupe et faciliter une
transition en douceur.

Vers une nouvelle ère
après Deschamps

À moins d’un an de la Coupe du
monde 2026, le football français
s’approche d’un tournant majeur :
la fin de l’ère Deschamps et l’ou-
verture d’un nouveau chapitre avec
Zinédine Zidane. Une étape qui
pourrait rappeler l’époque glorieu-
se de Michel Platini et écrire une
page inédite dans l’histoire des
Bleus.

Zinédine Zidane se prépare 
à entraîner l’équipe de France 

FAIT APPEL À UN AMI DU CHAMPIONNAT SAOUDIEN

Le secret de Carlo
Ancelotti 

qui a transformé 
le Brésil

Depuis son arrivée à la tête de la sélec-
tion brésilienne à l’été 2025, l’Italien
Carlo Ancelotti a réussi à guider la

Seleção vers des résultats positifs, sans forcé-
ment impressionner par le spectacle.
Après un deuxième passage au Real
Madrid entre 2021 et 2025, Ancelotti a
quitté les clubs européens pour devenir le
premier entraîneur étranger de l’histoire
à diriger le Brésil.
En l’espace de trois matchs, disputés entre
juin et septembre, il a déjà validé la qua-
lification du Brésil pour la Coupe du
monde 2026. Mais l’élément marquant
reste la solidité défensive retrouvée : trois
clean sheets consécutifs, alors que le der-
nier match avant son arrivée s’était soldé

par une lourde défaite 4-1 face au rival his-
torique et champion du monde, l’Argentine.

Issu de l’école défensive italienne, Ancelotti a
conduit le Brésil à un nul 0-0 contre l’Équa-

teur, puis à des victoires 1-0 face au Paraguay
et 3-0 contre le Chili. Ces résultats reflètent une

amélioration nette dans les performances de
l’équipe. Le quotidien espagnol Marca a mis en
lumière le fameux « Je suis Italien », lancé par
Ancelotti en juin dernier lors de sa première

conférence de presse avec le Brésil. À l’époque, le
technicien de 66 ans avait déclaré : « Je suis Italien…

ne l’oubliez pas. »
Une phrase qui n’était visiblement pas une simple bou-
tade. L’entraîneur l’a confirmé récemment :« Nous

devons continuer dans cette voie. Je suis convaincu que
si nous gardons notre cage inviolée comme lors de ces
trois matchs, nous aurons plus de chances de gagner les
prochains. » Et d’ajouter :« Nous avons une équipe sou-
dée, qui défend très bien. La qualité individuelle fait
ensuite la différence. Quand on défend bien, c’est parce
que tout le collectif s’implique. Le football moderne
dépend aussi des attaquants : s’ils travaillent dur, l’équi-
pe défend parfaitement. » Bien que le Brésil soit histori-
quement associé à un jeu offensif flamboyant, les suppor-
ters de la Seleção ont globalement accueilli positivement
l’approche du quintuple vainqueur de la Ligue des cham-

pions.

Nuno Espirito Santo a été limo-
gé mardi par Nottingham
Forest après avoir passé 21

mois comme entraîneur du club de
Premier League. Nottingham Forest
"remercie Nuno pour sa contribution
pendant une période très fructueuse au
City Ground, en particulier pour son
rôle lors de la saison 2024/25, qui res-
tera à jamais gravée dans l'histoire du
club", a-t-il déclaré dans un communi-
qué publié peu après minuit. Nuno
devient le premier entraîneur de
Premier League à perdre son poste
cette saison, deux semaines après
avoir admis que ses relations avec le
propriétaire du club, Evangelos
Marinakis, s'étaient détériorées.
"Notre relation a changé et nous ne
sommes plus aussi proches. Tout le
monde au club devrait être solidaire,
mais ce n'est pas le cas", a-t-il déclaré
à ce sujet. Le Portugais de 51 ans avait
pris les rênes de l'équipe en décembre

2023. Succédant à Steve Cooper, il
avait réussi à la sauver de la reléga-
tion. La saison dernière, Nottingham
Forest a terminé septième de la
Premier League, son meilleur classe-
ment depuis la saison 1994/95. Le
club a aussi pu prendre la place nor-
malement attribuée à Crystal Palace
en Ligue Europa, le club londonien
ayant été rétrogradé par l'UEFA en la
Ligue Europa Conférence au nom de
la règle de la multipropriété.
Nottingham Forest occupe actuelle-
ment la 10e place de la Premier
League après trois matchs, et s'est
incliné 3-0 face à West Ham lors du
dernier match de Nuno comme entraî-
neur de l'équipe. Selon les médias bri-
tanniques, des discussions ont été
entamées pour nommer rapidement un
successeur. L'ex-entraîneur de
Tottenham Hotspur, Ange
Postecoglou, figure parmi les candi-
dats.

Nottingham Forest limoge son
entraîneur Nuno Espirito Santo
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d’une romance 

Brésil et football, 
aux origines

Le football moderne tel qu’on le pratique de nos jours, est 
né en Angleterre. Et pourtant, le pays qu’on considère 

comme celui du football se trouve à près de 9000km de la 
Perfide Albion. 

De la grisaille de 
Londres aux 
plages de Rio, de 

la fraîcheur de 
Southampton au soleil de 
Sao Paulo, des immigrés 
écossais aux travailleurs 
noirs, retour sur 
l’établissement d’un culte. 

Charles Miller, un 
pionnier inattendu 

Comme dans la plupart des 
pays, ce sont ainsi des 
immigrés de sa Majesté 
qui ont diffusé le football 
de l’autre côté de 
l’atlantique. D’ailleurs, à 
première vue, celui qu’on 
considère comme le père 
du football brésilien n’a 
rien de brésilien … 
Charles Miller est le fils 
d’un ingénieur écossais, 
qui a découvert le football 
dans les années 1880 lors 
de ses études à 
Southampton. Sauf que 
Miller est né à Sao Paulo, 
pendant que son père 
travaillait pour une grande 
compagnie de chemin de 
fer, la Sao Paulo Railway 
Company. La communauté 
britannique était alors 
omniprésente dans la 
principale ville du Brésil. 

Le café, l’industrie 
et l’influence 
britannique 

La ressource phare du pays 
était alors encore le café, 
qu’elle exporte partout 

dans le monde. L’industrie 
bénéficie donc bien 
largement des progrès de 
la Révolution industrielle, 
le transport ferroviaire 
faisant désormais la liaison 

entre les grands pôles 
cafetiers, et amène avec lui 
une multitude de cerveaux 
étrangers, ingénieurs et 
architectes. Bien souvent 
d’ailleurs, ces derniers 
sont anglais. Les liens 
entre les deux pays sont 

historiques, puisque 
depuis la fuite de la cour 
portugaise devant les 
armées de Napoléon, et 
son exil à Rio en 1808, 
Brésil et Angleterre sont 
des alliés aussi bien 
politiques 
qu’économiques. 
L’importante immigration 
anglaise y apporte 
d’ailleurs également son 
mode de vie, ses loisirs: 
courses hippiques, aviron 

… 

Le retour de Miller 
et le premier match 

Miller fait partie de cette 

seconde génération 
d’expatriés. Né en 1874, il 
est envoyé dès ses 10 ans 
dans une école de 
Southampton, où il 
découvre ce jeune sport, le 
football. Visiblement, il y 
excelle, on le dit buteur, 

dribbleur, rapide, excellent 
joueur de tête … Il évolue 
même dans l’équipe de la 
ville, aujourd’hui en 
Premier League, dans la 
sélection du Hampshire, et 
dans une équipe 
londonienne réputée et au 
nom évocateur, les 
Corinthians. Mais le 
football est encore loin 
d’être un métier. À sa 
majorité, il retourne donc 
au Brésil dans les traces de 
son père, mais prend soin, 
selon la légende, de 
ramener dans ses valises 
deux ballons, une pompe, 
des maillots, des crampons 
et les règles du jeu. 
Quelques mois après son 
retour, le 14 avril 1895, il 
organise ce qui est 
considéré comme le tout 
premier match de football 
de l’histoire du Brésil, 
dans sa ville natale: une 
rencontre corpo, entre sa 
Sao Paulo Railway 
Company et la Gas 
Company de Sao Paulo. 
"Par une froide journée de 
l’automne 1895, j’ai réuni 
quelques amis et je leur ai 
proposé de disputer une 
partie de football. À lui 
seul, ce nom était déjà une 
curiosité. À l’époque, on 
ne connaissait que le 
cricket", racontera Miller 
peu avant sa mort, en 
1953. Pour l’anecdote, son 
équipe s’était imposé 4 
buts à 2, devant une 
dizaine de spectateurs. Les 

débuts de ce nouveau sport 
sont ainsi relativement 
poussifs, partant de rien, 
comme en témoigne 
l’historien John Mills, son 
biographe: "En arrivant au 
Brésil en 1894, Miller a été 
surpris de découvrir que 
personne n’avait entendu 
parler du football. Durant 
cette période, les contacts 
entre les nations étaient 
relativement nombreux. 
Formalisé en 1863, le 
football avait déjà conquis 
l’Europe depuis longtemps 
à cette époque." 

Les premiers clubs 
et le Campeonato 

Paulista 

En 1898, c’est donc au 
sein d’un club omnisport 
de la communauté 
britannique, le Sao Paulo 
Athletic Club, que Miller 
met finalement sur pied la 
première équipe du Brésil. 
Le football reste alors le 
sport de cette élite 
étrangère, si bien qu’en 
1902, quand voit le jour le 
premier Campeonato 
Paulista, les quatre clubs 
qui se disputent le titre ont 
été fondés par des 
immigrés, aussi bien 
britanniques 
qu’allemands. Le 
cosmopolitisme de Sao 
Paulo est certainement un 
ingrédient clé dans le 
développement du 
football. Ailleurs au Brésil 
aussi, ce sont également 
des expatriés qui lancent 
des clubs devenus 
aujourd’hui historiques. 

Rio, Fluminense et 
Flamengo 

À Rio, en 1897, c’est 
Oscar Cox, fils d’un 
diplomate anglais de 
retour de ses études en 
Suisse, qui tient le même 
rôle que Miller. En 1902, il 
fonde le premier club 
véritablement brésilien, 
réunissant pour la plupart 
des jeunes bourgeois et 
aristocrates locaux: 
Fluminense est né. 
Jusqu’aux années 30 
d’ailleurs, "Flu" restera un 
club interdit aux joueurs 
noirs, l'équipe des classes 
aisées. Dix ans plus tard, 
suite à une scission au sein 
du club, c’est au tour de 
Flamengo de faire son 
apparition, logiquement 
pendant longtemps 
assimilé aux classes 

populaires, et avec lequel 
apparaîtra un des derbys 
les plus bouillants au 
Brésil et dans le monde 
entier. Mais le foot 
brésilien reste donc encore 
une affaire de 
communautés: les 
immigrés italiens à 
Palmeiras, les allemands à 
Porto Alegre … 

Le football, ciment 
de la nation 

Toutefois, l’élitisme du 

football va petit à petit 
s’estomper. Dans la toute 
jeune République 
brésilienne, on voit dans ce 
sport un moyen de 
cimenter l’ensemble de la 
nation. Et sur le plan du 
football, le 
cosmopolitisme du pays va 
encore avoir son influence. 
En 1910, les Corinthians, 
l’ancienne équipe de 
Miller, réalisent une 
tournée à Rio puis Sao 
Paulo, où la communauté 
anglaise reste 
prépondérante. Sur le 
terrain, ils ne font qu’une 
bouchée des équipes 
locales, de quoi 
impressionner quelques 
brésiliens travaillant dans 
les chemins de fer. Sauf 
que cette fois ci, ce ne sont 
pas des ingénieurs, mais de 
simples ouvriers issus de 
différentes communautés, 
qui mettent sur pied 
quelques semaines plus 
tard le mythique Sport 
Club Corinthians Paulista. 
Sa devise? "L’équipe du 
peuple, par le peuple et 
pour le peuple". Le 
football allait désormais 
conquérir l’ensemble de la 
société brésilienne. 

Des versions 
concurrentes 

Il existe toutefois des 
versions différentes, selon 

lesquelles le football aurait 
été dès ses débuts au 
Brésil, un sport populaire. 
Un chercheur écossais 
évoquait ainsi dans les 
années 2010, un certain 
Tom Donohue, ouvrier 
dans le textile dans la 
banlieue de Rio, qui aurait 
fait disputer le premier 
match sur le territoire 
quelques mois avant 
Miller. D’autres avancent 
même l’hypothèse d’une 
rencontre disputée sur une 
plage de Rio dès 1874 … 

Mais quoi qu’il en soit, le 
football brésilien resta 
donc pendant longtemps, 
un divertissement pour la 
haute société. 

Un style façonné 
par la culture 
brésilienne 

L’histoire du football 
brésilien n’a pas 
commencé avec la finale 
de 1950. D’un phénomène 
essentiellement 
aristocratique et étranger, 
il lui aura fallu une 
quinzaine d’années pour 
s’installer dans l’ensemble 
des classes sociales. Entre 
Rio et Sao Paulo, les 
fêtards cariocas et les 
travailleurs paulistas, le 
foot brésilien résulte d’une 
véritable alchimie dans 
laquelle un grand nombre 
d’histoires sont venues se 
mêler pour donner au jeu 
une forme atypique. Un 
style qui résulterait d’une 
tradition brésilienne bien 
ancienne, celle de la 
capoeira, cet art martial 
sans contact pratiqué par 
les esclaves, basé avant 
tout sur l’instinct et la 
souplesse, mais aussi de 
cette empreinte 
européenne qui a lancé le 
football dans un pays 
cosmopolite, il y a près 
d’un siècle et demi. 
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Les affiches des quarts
de finale de la Coupe
du monde féminine de
rugby, qui se déroule

en Angleterre, sont désormais
fixées. La France et la Nouvelle-
Zélande ont validé leur ticket
avec brio ce week-end, dessi-
nant un tableau relevé où les
favorites devront confirmer
leurs ambitions.

Les Blacks Ferns 
en démonstration

Doubles championnes du monde
en titre et six fois sacrées dans
leur histoire, les Black Ferns
néo-zélandaises ont survolé le
groupe C. Elles ont dominé
l’Irlande (40-0) à Brighton lors
de leur dernier match de poule,
s’assurant ainsi la première
place d’une poule également
composée du Japon et de
l’Espagne. Samedi prochain,
elles croiseront la route de
l’Afrique du Sud, surprise du
tournoi, qui atteint pour la pre-
mière fois les quarts de finale
malgré sa lourde défaite face à
la France (57-10).

Les Bleues en confiance
De leur côté, les Bleues (n°4
mondiales) ont frappé fort face
aux Sud-Africaines, décrochant
une victoire éclatante qui leur
permet de terminer en tête du

groupe D. Les joueuses de
l’équipe de France auront un
choc 100 % européen à Exeter
contre l’Irlande (n°5),
dimanche prochain. Une ren-
contre qui s’annonce équili-
brée, tant les deux nations se
connaissent bien.

-Les autres quarts : 
le gratin au rendez-vous

Le tableau est complété par
deux affiches prestigieuses. Le
Canada (n°2 mondial), solide et
ambitieux, affrontera
l’Australie (n°7) samedi à
Bristol, tandis que l’Angleterre
(n°1 mondiale et grande favori-
te du tournoi) se mesurera à
l’Écosse (n°6) dimanche, égale-
ment à Bristol.

Programme des quarts 
de finale :

Samedi 13 septembre à Exeter
(14h) : Nouvelle-Zélande –
Afrique du Sud
Samedi 13 septembre à Bristol
(17h) : Canada – Australie
Dimanche 14 septembre à
Exeter (14h) : France – Irlande
Dimanche 14 septembre à

Bristol (17h) : Angleterre –
Écosse

Demi-finales :

Vendredi 19 septembre à Bristol
(20h) : Vainqueur QF1 –
Vainqueur QF2
Samedi 20 septembre à Bristol
(16h30) : Vainqueur QF3 –
Vainqueur QF4

COUPE DU MONDE FÉMININE DE RUGBY (ANGLETERRE)

NBA

Encore en activité, Lebron James et
Chris Paul intronisés au Hall Of Fame

C’est un événement inédit dans l’histoire de la NBA. À 40 ans, Lebron James et Chris
Paul sont devenus les deux premiers joueurs en activité à intégrer le Hall Of Fame.
L’ailier des Los Angeles Lakers et le nouveau meneur des Los Angeles Clippers ont

été intronisés en tant que membre de la célèbre Redeem Team (sacrée championne olym-
pique en 2008 à Pékin). Suite à la terrible défaite face à l’Argentine de Manu Ginobili en
demi-finales des JO 2004 à Athènes, les Américains avaient envoyé leurs meilleurs éléments
pour s’imposer en Chine à l’instar de Dwyane Wade et Kobe Bryant. Après avoir revêtu sa
veste orange synonyme d’entrée officielle au panthéon du basket, Lebron James a rendu
hommage à son ancien partenaire Kobe Bryant décédé tragiquement en hélicoptère le 26
janvier 2020.  «Je pense qu’il était (Kobe Bryant) juste le chaînon manquant dont nous
avions besoin pour retrouver cette domination avec Team USA. Il a apporté un vrai sérieux
à l’équipe. Il nous a forcés à rester concentrés... Alors ça nous a poussés, moi (Lebron
James), CP (Chris Paul), D-Wade, Melo (Carmelo Anthony)… à nous engager encore plus,
parce qu’on voulait lui montrer qu’on pouvait atteindre ce niveau-là aussi», confie le qua-
druple champion NBA. Deux autres membres de l’armada américaine de 2008, Carmelo
Anthony et Dwight Howard, étaient également entrés dans le «HOF» à titre individuel. Le
reste de l’équipe (Carlos Boozer, Chris Bosh, Jason Kidd, Tayshaun Prince, Michael Redd,
Dwyane Wade et Deron Williams) ainsi que le staff emmené par Mike Krzyzewski ont aussi
été honorés par la Grande Ligue.

HAND/CAN/U19 FÉMININE (3E JOURNÉE GR-A) : 

La Tunisie s'impose devant 
la Zambie (42-22)

Le programme complet  

La sélection tuni-
sienne de handball
des moins de 19

ans filles a remporté sa
troisième victoire en
s'imposant devant la
Zambie sur le score (42-
22), lundi soir au palais
des sports Hamou-
Boutlélis d'Oran dans le
cadre de la 3 e journée du
groupe "A" de la 32e édi-
tion du Championnat
d'Afrique des Nations de

cette catégorie, organisée
du 6 au 13 septembre.
Dans les deux autres
matchs de cette 3eme
journée de la même
poule, la sélection égyp-
tienne a pris le dessus sur
le Burkina Faso (44 à 17)
et la Côte d'Ivoire s'est
imposée devant la
R é p u b l i q u e
Démocratique du Congo
sur le score de (19-18).
A deux journées de la fin

du premier tour, la
Tunisie et l'Egypte occu-
pent la première place
dans le groupe "A" avec
trois victoires chacune en
autant de matchs.
A l'issue de ce tour, les
deux premiers des deux
groupes du championnat
se qualifieront pour les
demi-finales. Les autres
équipes disputeront quant
à elles les matchs de clas-
sement.

des quartsde finale est connu
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La démonstration de
Max Verstappen ou
encore la remontée
d’Isack Hadjar mais

aussi les erreurs de McLaren et
le nouveau dimanche compliqué
de Yuki Tsunoda, retrouvez les
tops et les flops du GP d’Italie.

Verstappen en maestro
La pole et le tour le plus rapide
de l’histoire, samedi, et une
énorme domination le
dimanche. Max Verstappen a été
monstrueux pour signer son 66e
succès en carrière et le troisième
de la saison. Il a tremblé au pre-
mier virage, coupant la chicane
et contraint de laisser passer
Lando Norris dans la foulée.
Mais dès le tour 4, le Batave
avait repris la tête et a porté son
avance à six secondes sur 30
tours. Il n’a pas dérivé de straté-
gie et a mis les durs en fin de
course alors que les McLaren
ont opté pour les tendres, un pari
perdant. Verstappen était de
toute façon le plus rapide,
dimanche.

Ferrari relève la tête
Après le zéro pointé aux Pays-
Bas, ce week-end va faire du
bien à la Scuderia. Charles
Leclerc a pris la 4e place et
Lewis Hamilton est remonté du
10e rang à la 6e place. Le
Britannique retrouve les points
après deux courses compliquées
et Ferrari conforte sa deuxième
place au championnat des
constructeurs. Un bon week-end
à domicile.

Hadjar, la remontée 
du jour

On l’avait quitté sur le podium à
Zandvoort et on l’a retrouvé
chafouin à Monza. Le Français a
souffert vendredi et samedi,

sorti en Q1, et contraint de partir
des stands après un changement
moteur. Hadjar avait pourtant de
l’espoir, dimanche, sur son ryth-
me de course. Et il avait raison.
Parti des stands en durs, le
Tricolore a fait un relais très
solide avant de chausser les
médiums à vingt tours du but.
Une stratégie basique mais effi-
cace qui a permis au Français
d’avoir du rythme et une piste
souvent libre pour remonter au
10e rang et gratter l’ultime point
du jour.

Stratégie douteuse 
chez McLaren

Ultra-dominante cette saison,
McLaren arrive régulièrement à
se perdre en stratégie.
Malmenée par Verstappen,
dimanche, l’écurie britannique a
opté pour un choix stratégique
mediums-tendres là où les autres
ont opté pour mediums-hards.
Longtemps à 6 secondes de
Verstappen, Norris a pris la tête
au tour 38 quand le Batave a
suivi sa stratégie mais les tours
en mediums très usés face aux
hards neufs du Néerlandais ont

été fatals. Ce dernier a repris dix
secondes aux McLaren et au
moment des arrêts, Verstappen
était à dix secondes de la tête et
avait course gagnée. C’est alors
que McLaren a encore mal géré
la situation en faisant rentrer
Piastri avant Norris alors que ça
aurait dû être l’inverse. Mais
l’arrêt de ce dernier a été man-
qué et l’Australien est ressorti
devant à 7 sept tours de la fin.
Gêné, McLaren a alors demandé
à Piastri de laisser passer Norris
à quatre tours du but mais cela
aurait dû être mieux géré.

Tsunoda toujours hors
du coup

Nouveau week-end délicat pour
le Japonais. Pendant que son
coéquipier a donné une leçon au
plateau, Tsunoda a encore été
défaillant avec un rythme relati-
vement faible par rapport à la
concurrence. Neuvième sur la
grille, il avait pourtant l’ambi-
tion de marquer des points, alors
qu’il n’en a marqué que deux sur
les neuf derniers GP, mais il
s’est manqué pour finir à une
piteuse 13e place.

FORMULE 1 : 

Verstappen en maestro, la gestion
McLaren en questions... Les tops
et les flops du Grand Prix d’Italie

GRAND PRIX D'ITALIE EN FORMULE 1

«J'ai poussé comme un âne», raconte Isack Hadjar 

Après s’être élancé de la voie
des stands dimanche à Monza,
le pilote Red Bull a pris un
point en terminant dans le top

10.  «Je n’ai pas réfléchi pendant la cour-
se, j'ai juste poussé comme un âne tout le
temps», a assuré le Français Isack Hadjar,
dixième du Grand Prix d'Italie en
Formule 1 après s'être élancé de la voie
des stands dimanche à Monza. Parti der-
nier avec son compatriote Pierre Gasly
(Alpine) en raison d'une pénalité liée à un
changement de moteur, le pilote Red Bull
a pris un point en terminant dans le top
10. Finir dans les dix premiers «c'est l'ob-
jectif de chaque week-end et là, en partant
de la "pitlane", c'est pas mal», s'est félici-
té le pilote Red Bull, une semaine après
avoir signé son premier podium en F1.
«Je me suis bien amusé», a encore dit le

Francilien de 20 ans. «Je pense que nous
méritions ce point parce que nous avions
un très bon rythme (...), il n'y avait pas de
dégradation des pneus donc je me suis
juste occupé du rythme de la voiture et on
est allés très vite».
Il a terminé devant ses deux expérimentés
compatriotes Esteban Ocon (Haas) et
Gasly - respectivement 15e et 16e. Sur le
circuit de Zandvoort dimanche dernier,
Hadjar est devenu à 20 ans 11 mois et
trois jours le plus jeune pilote français à
monter sur un podium de F1, grâce à sa
troisième place remportée aux Pays-Bas.
Cette performance pose désormais la
question de son avenir : arrivé en F1 cette
saison chez Racing Bulls, le Français fait
figure de candidat pour piloter la deuxiè-
me Red Bull aux côtés du champion du
monde en titre Max Verstappen.
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Pourquoi en 
arrive-t-on à 
vouloir 

améliorer 
artificiellement ses 
performances ? 

La conduite 
dopante, 

antichambre du 
dopage 

Dans le domaine 
général, la conduite 
dopante se définit par 
la consommation de 
produits en vue 
d’affronter un 
obstacle, qu’il soit 
réel ou ressenti. Elle 
ne se limite pas à la 
pratique sportive : la 
prise de produits 
avant un 
examen, une 

présentation devant un 
public, un entretien 
d’embauche ou une 
déclaration 
amoureuse, relève du 
même principe. Chez 
les sportifs, la 
conduite dopante 
commence par 
l’utilisation de 
substances autorisées : 
vitamines, caféine, 
bicarbonate de soude, 
médicaments 
homéopathiques ou de 
phytothérapie, etc. 
La prise de ces 
produits relève de la 
volonté d’obtenir des 
résultats plus 
rapidement et relève 
donc d’une certaine 
forme de tricherie. 
Elle peut déboucher 
sur la prise de 
produits autorisés 
plus spécifiques à 
l’usage sportif 
(par exemple des 
suppléments 
diététiques), dont 
l’offre a explosé 
depuis l’avènement 
d’internet. 
Le dopage, quant à 
lui, se définit par 
l’usage de substances 

ou de procédés 
interdits. Ses objectifs 
sont l’amélioration de 
l’entraînement et des 
performances. Le 
dopage n’est pas 
seulement une 
tricherie. Il constitue 

un risque 

majeur pour la santé 
des personnes qui s’y 
livrent, pour la santé 
publique et pour 
l’image du sport. 

Qui se dope ? 

Le dopage est un 
phénomène qui ne se 
limite pas aux sportifs 
professionnels. On 
estime que 5 à 15 % 
des sportifs amateurs 
adultes utilisent des 
produits pour 

améliorer leurs 
performances 
(essentiellement des 
stimulants, des 
dérivés du cannabis, 
des glucocorticoïdes, 
et des stéroïdes 
anabolisants). Il y a 
quelques années, ce 
problème touchait 
plutôt les milieux du 
culturisme, du 
cyclisme, de 
l’athlétisme, du tennis 
et de certains sports 
collectifs. 

Aujourd’hui, il 
déborde dans de 

nombreux 
sports : 

une 

enquête 
européenne 

conduite 
récemment estime que 
6 % des personnes 
pratiquant des 
activités de fitness ont 
déjà utilisé des 
produits dopants. 
Les personnes qui ont 
recours au dopage 
sont plutôt jeunes 
(entre 14 et 35 ans) et 
de sexe masculin. 
Elles sont souvent 
issues de familles où 
l’usage de substances 
agissant sur le 
psychisme (alcool, 
tabac, anxiolytiques, 
somnifères, etc.) est 
banalisé. Ces 
personnes souffrent 
fréquemment 

d’isolement 
social. Parmi 

elles, les 

adolescents 
sont de plus 
en plus 

concernés : aux États-
Unis, on estime que 
10 % des garçons de 
11 ans ont déjà eu 

recours aux stéroïdes 
anabolisants. 

Dopage et 
toxicomanie 

La question est 
souvent posée : le 
dopage conduit-il à la 
toxicomanie, c’est-à-
dire à l’usage régulier 
de drogues illicites ? 
La réponse est 
nuancée. 
Chez un sportif en 
pleine carrière, la 
conduite dopante est 
très différente de la 
conduite toxicomane. 
Contrairement aux 
toxicomanes, les 
sportifs manifestent 
peu de dépendance 
physique aux 
produits interdits 
qu’ils 
consomment, 
mais plutôt une 
dépendance 
psychologique à 
la 

performance et au 
sport en général. De 
plus, le dopage fait 
fréquemment appel à 
l’usage simultané de 
nombreux produits 
alors que la 
toxicomanie ne 
concerne souvent 
qu’un ou deux 
produits. 
La situation se 
complique chez les 
sportifs en fin de 
carrière, que l’on 
retrouve souvent dans 
les centres 
médicaux de 
prise en 
charge 
de la 

toxicomanie. Il 
semble en effet que 
les anciens athlètes de 
haut niveau soient 
plus vulnérables face 
aux dérives 
toxicomanes. L’arrêt 
d’une carrière sportive 
laisse souvent les 
sportifs 

professionnels 
face à un monde qu’ils 
maîtrisent mal. Ils ont 
passé la majeure 
partie de leur vie dans 
un milieu isolé des 
contraintes de la vie 
sociale, pris en charge 
matériellement, vivant 
en groupe dans des 
conditions propices au 
maintien d’une 
certaine immaturité. 
Pour ces raisons, 
l’arrêt de la 
compétition (par 
exemple pour cause 
de blessures) ou la fin 
de carrière créent un 

phénomène de 
manque physique et 
affectif qui, associé à 
un sentiment 
d’inadaptation, peut 
dériver vers l’usage de 
substances 
stupéfiantes. Si 
l’athlète a eu la 
chance de connaître 
une certaine célébrité, 
le retour à l’anonymat 
peut aggraver ce 

phénomène. Le 
triste exemple de 
Marco Pantani, star 
mondiale du cyclisme, 
en est une illustration 
frappante. 

Le dopage de 
demain 

Les autorités chargées 
de contrôler et de 
sanctionner le dopage 
se heurtent depuis 
toujours au même 
obstacle : les 
techniques de dopage 
ont toujours une 
longueur d’avance sur 
les méthodes de 
dépistage validées. 
Les progrès 
considérables en 
matière de synthèse 
chimique et de génie 

génétique 

permettent à des 
industriels 
malhonnêtes de 
proposer 
régulièrement de 
nouvelles substances 
dopantes 
indétectables par les 
tests officiels. 
Demain, nul doute 
que les progrès en 
termes de thérapie 
génique (traitements 
de maladies par 
l’administration de 
gènes modifiés) seront 

utilisés à 
des fins 

de 

dopage. 
Des 

expériences chez les 
animaux ont déjà 
ouvert la porte à ce 
nouveau type 
d’amélioration 
artificielle des 
capacités humaines. 

Qu'est-ce que le dopage ? 
Depuis des années, les affaires de dopage défrayent la chronique du sport. Joueuse de tennis 

russe, Tour de France, championnats du monde d'athlétisme, les scandales se succèdent, 
rythmés par les déclarations toujours plus fermes des autorités mondiales du sport. Le 

problème du dopage dépasse pourtant le monde du sport de haut niveau et touche également 
nombre de sportifs amateurs.
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Quelle est la 
réglementation qui 
définit les produits 

dopants ? 

En France, la loi du 
23 mars 1999 inscrite 
au Code de la santé 
publique définit le 
dopage comme « 
l’utilisation de 
substances ou de 
procédés de nature à 
modifier 
artificiellement les 
capacités d’un sportif. 
Font également partie 
du dopage les 
utilisations de 
produits ou de 
procédés destinés à 
masquer l’emploi de 
produits dopants. La 

liste des procédés et 
des substances 
dopantes mise à jour 
chaque année fait 
l’objet d’un arrêté 
conjoint des ministres 
chargés des sports et 
de la santé. » 
La liste des 
substances dopantes 
et des procédés de 
dopage interdits 
répond au besoin de 

protection de la santé 
des sportifs, ainsi 
qu’au maintien de 
l’esprit et de l’éthique 
du sport. La liste des 
substances et des 
procédés interdits est 
maintenant élaborée 
et proposée par 
l’Agence mondiale 
antidopage (AMA), et 
adoptée par le Comité 
international 
olympique (CIO) et 
par les fédérations 
sportives 
internationales. Celle 
en cours au moment 
de la révision de cet 
article est celle des 
substances et 
méthodes dopantes 

interdites pour 2023 
(valide à partir du 1er 
janvier 2023). Cette 
liste contient 
également les 
substances interdites 
dans certaines 
disciplines seulement. 
En France, elle est 
fixée par arrêtés 
ministériels, publiés 
au Journal officiel de 
la République 
française (JORF). 

Elle reflète la liste 
internationale. 
L’arrêté en vigueur au 
moment de la révision 
de cet article est celui 
du 1er juillet 2021 
(JORF du 11 juillet 
2021). Il existe 
également une liste 
des substances et 
méthodes dopantes 
interdites dans le 
sport publiée par le 
décret n° 2021-1776 
du 23 décembre 2021. 
La réglementation 
évoluant tous les ans, 
il est important de 
consulter 
régulièrement les 
mises à jour, par 
exemple sur le site 
www.santesport.gouv.
fr, www.afld.fr ou sur 
www.wada-ama.org. 

Qu'appelle-t-on  
« procédés de 

dopage » ? 

Les procédés de 
dopage désignent des 
techniques (et 
éventuellement des 
substances) visant à 
augmenter 
artificiellement les 
performances 
(amélioration du 
transfert d’oxygène 
vers les muscles, 
dopage génétique) ou 

à rendre impossible la 
détection de 
substances interdites 
lors de contrôles 
antidopage 
(manipulations 
physiques, chimiques 
ou 
pharmacologiques). 

L'amélioration du 
transfert d'oxygène 

L’utilisation de sang, 
de produits dérivés du 
sang ou de globules 
rouges (dopage 
sanguin) est interdite 
pendant et en dehors 
des compétitions, sauf 
dans le cas d’un 
traitement autorisé. 
De même, l’usage de 
substances pouvant 
augmenter le 
transport, la libération 
ou la consommation 
d’oxygène, est 
interdit pendant et en 
dehors des 
compétitions. 
Les manipulations 
physiques, chimiques 
et pharmacologiques 
C’est l’usage de 
substances et de 
procédés, incluant les 
agents masquants, qui 
visent à rendre 
impossible la 
recherche de 
substances interdites 

lors des contrôles 
antidopage. Il peut 
s’agir de substitution 
ou de modification 
d’échantillons d’urine 
ou d’action sur la 
production d’urine 
par les reins en 

utilisant des 
diurétiques. Ces 
pratiques sont 
interdites pendant et 
en dehors des 
compétitions. 

Le dopage 
génétique 

Le dopage génétique 
ou cellulaire est défini 
comme l’usage – à 
des fins non 
thérapeutiques – de 

gènes, d’éléments 
génétiques ou de 
cellules qui ont la 
capacité d’améliorer 
la performance 
sportive. 
Cette pratique peut 
sembler relever de la 
science-fiction. 
Pourtant, plusieurs 
laboratoires de 
recherche sont 
parvenus, par 
manipulation 
génétique visant à 
augmenter la 
production de facteurs 
de croissance 
musculaire par le 
corps, à obtenir des 
rats dont les capacités 
d’endurance et le 
développement de la 
masse musculaire 
sont très supérieurs à 

ceux de leurs 
congénères. Aux 
États-Unis, plusieurs 
laboratoires de 
biogénétique privés 
ont fait part de leur 
intention d’appliquer 
ces techniques à 
l’espèce humaine. 
Le dopage 
génétique est d’ores 
et déjà interdit 
pendant et en dehors 
des compétitions. 

Substances 
et procédés

Parmi les substances et procédés interdits dans la pratique sportive, on distingue ceux qui sont interdits en compétition 
(essentiellement des substances dont les effets sur les capacités physiques sont de courte durée) de ceux qui sont 
interdits pendant et en dehors des compétitions (les substances qui possèdent des effets à long terme comme par 

exemple l'acquisition d'une musculature plus développée). 

interdits dans  
la pratique sportive 



Hafid Derradji : 

Un nul 
et rien  
de plus !! 

Le journaliste 
algérien Hafid 
Derradji est 

revenu sur le match nul 
face à la Guinée en 
déclarant : « La 
qualification officielle à 
la Coupe du monde 
2026 est reportée au 
mois d’octobre, après le 
nul vierge enregistré par 
notre sélection face à la 
Guinée lors de la 8e 
journée des 
éliminatoires. Le 
rendement des Verts n’a 
pas beaucoup différé de 
celui affiché contre le 
Botswana : un rythme 
lent, de nombreuses 
lacunes et des choix 
étranges, qui nécessitent 
une rectification avant 
d’affronter la Somalie 
lors de la prochaine 
journée, une rencontre 
qui devrait se jouer en 
Algérie suite à une 
décision du côté 
somalien. 
L’essentiel est que notre 
équipe nationale ne perd 
pas, même dans ses pires 
moments. Mais le plus 
important reste 
d’assurer la 
qualification au 
Mondial, puis de 
commencer à corriger le 
parcours, ce qui est 
devenu plus que 
nécessaire en prévision 
de la Coupe d’Afrique 
des Nations à la fin de 
l’année. » 

Serine. S  

La commission de discipline frappe fort  

Suspension de Djahnit 
 pour 4 matchs et suspension 

provisoire de Dziri 
La commission de discipline de la Ligue de football professionnel a 
rendu lundi ses décisions à l’issue de la 3e journée du championnat, 

prononçant plusieurs sanctions lourdes. 
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Fadjer 04:50

Dohr 12:45

Asr 16:19

Maghreb 19:03

Icha 20:28

HORAIRES DE PRIÈRES ALGER

Le journaliste 
algérien 
Mohamed El 

Waddahi est revenu sur 
le match Guinée-
Algérie, soldé par un 
nul qui maintient les 
Verts en tête du groupe, 
avec quatre points 
d’avance sur 
l’Ouganda et le 
Mozambique. Une 
victoire face à la 
Somalie lors de la 
prochaine rencontre 
assurerait 
officiellement la 
qualification pour la 
Coupe du monde 2026. 
Sur sa page Facebook, 
El Waddahi a livré une 
analyse sans 
concession : « Un 
match difficile et 

compliqué, loin des 
attentes des supporters. 
Trop de questions se 
posent : pourquoi tant 
d’hésitation, de peur et 
de manque de 
confiance, aussi bien 
dans nos zones 
défensives qu’au 
moment de créer des 
occasions ? » 
Il a notamment critiqué 
plusieurs 
compartiments du jeu : 
Le gardien : « Pas au 
niveau de l’équipe 
nationale, il faut 
trouver rapidement une 
alternative capable de 
donner confiance à ses 
défenseurs. » 
La défense : « Le point 
noir, surtout dans l’axe, 
lourd, désordonné et 

sans coordination. » 
Le milieu : « Non 
coordonné, laissant 
trop d’espaces, sans 
agressivité ni intensité. 
On aurait dit qu’ils 
jouaient ensemble pour 
la première fois. » Les 
latéraux : « Surtout le 
côté droit, en dessous 
du niveau requis. 
Contre des sélections 
rapides sur les ailes, 
cela peut virer à la 
catastrophe. » 
L’attaque : « 
Logiquement perdue, 
faute de construction 
depuis l’arrière. Les 
balles longues et 
aléatoires ne font pas 
partie de l’ADN du 
football algérien. » 
El Waddahi a 

également regretté la 
mise à l’écart de 
certains jeunes 
convoqués : « Ils 
auraient dû être 
responsabilisés et mis 
en confiance. Le temps 
du changement est 
venu, certaines pièces 
n’ont plus leur place et 
ne peuvent plus 
apporter dans les 
grands rendez-vous». 
Pour lui, un 
enseignement essentiel 
demeure : « Ne pas 
perdre face à la Guinée, 
compte tenu du 
scénario, est déjà une 
performance. Mais les 
leçons doivent être 
tirées immédiatement, 
car le calendrier est 
chargé et les grandes 

échéances approchent. 
»En conclusion, il 
s’interroge : « Qui doit 
vraiment se réjouir de 
ce nul, nous ou la 
Guinée ? L’essentiel est 
d’avoir évité la défaite 
dans des conditions 
difficiles. La 

qualification est 
reportée à octobre, 
inch’Allah. Le 
rajeunissement est une 
nécessité absolue. Je 
souhaite bonne chance 
à nos guerriers pour la 
suite. » 

Serine. S  

Gymnastique  

Kaylia Nemour engagée dans 
trois grandes compétitions 

en cette fin d'année 

Mohamed. K  
 

La plus marquante 
concerne le 
capitaine de l’ES 

Sétif, Akram Djahnit, 
ainsi que l’entraîneur 
principal du Paradou 
AC, Billel Dziri. Djahnit 
a écopé d’une 
suspension de 4 matchs, 
dont 2 avec sursis, 
assortie d’une amende 
de 100 000 dinars, après 
son expulsion lors du 
dernier match pour 
insultes et contestations 
envers l’arbitre. Une 
sanction qui constitue 
un coup dur pour 
l’Entente, privée de l’un 
de ses éléments clés 
dans les prochaines 
rencontres. 
De son côté, l’entraîneur 
Billel Dziri a été placé 
sous suspension 
provisoire, dans 
l’attente de sa 
comparution devant la 
commission le mercredi 
10 septembre. Il devra 
s’expliquer sur ses 

déclarations 
polémiques 
après la 
rencontre de son 
équipe face à 
l’USM Alger. 
En plus de ces 
deux cas majeurs, la 
séance disciplinaire a 
également donné lieu à 
diverses amendes 
infligées à plusieurs 
clubs et joueurs pour 
usage de fumigènes, 

manquements 

organisationnels 
ou 

comportements 
antisportifs. Les 

montants des 
sanctions varient entre 
30 000 et 300 000 
dinars, touchant 
notamment la JS 
Kabylie, le CS 
Constantine, le MC 
Oran et l’US Khenchela. 

El Waddahi analyse le nul des Verts face à la Guinée  

La gymnaste 
algérienne 
Kaylia Nemour 

sera engagée dans trois 
grandes compétitions 
en cette fin d'année, 
dont les championnats 
du monde 2025 de la 
discipline, prévus du 19 
au 25 octobre à Jakarta 
(Indonésie), suivant 
son programme de 
compétition. La 
médaillé d'or 
olympique en 2024, 
aux barres 
asymétriques, 
commencera par 
prendre part le 13 
septembre, au 
championnat de 
France, à Paris, 
considéré comme une 
des étape majeures de 
la discipline. Un mois 

plus tard, la jeune 
algérienne se rendra à 
Jakarta, pour disputer 
les Mondiaux 2025, 
avant de se déplacer 
aux Etats Unis, pour 
disputer les Mondiaux 
2025 des sports 
féminins, prévus du 28 
octobre au 2 novembre 
en Californie. Agée de 
18 ans et encadrée par 
la coach Nadia Maci, 
Nemour s'est très bien 
préparée au cours des 
derniers mois, pour 
augmenter ses chances 
de performance dans 
chacun de ces trois 
grands évènements, 
particulièrement aux 
barres asymétriques, 
qui est sa spécialité de 
prédilection. 

Rania. K  


